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NOUVELLES POLITIQUES, 


publiées à LEY DE, 


le 26. Décembre 1800. 


L'An fixième de la Liberté DATAVE. 


De VIENNE le lo. Décembre. 

rs premiers fuccès de l'Armée 

d' Allemagne , notamment ceux 

du r.dece mois, ont été fuivis 

‚ deux jours après de nouveaux 
revers,quï ont obligé nos Trou- 

pesdefe retirer en grande partie 

derrièrel’ Zan. La Gazette dea 

Cour en rend aujourd'hui le compte (uivant. 

‚‚ L'Archiduc Jean écrit du Qaartier -Gé- 
peral à HMaun , en date du 3. de ce mois, que 
l'Armée s'étoit portée , Ig même jour, de- là 
en avant, & avoit marché à I'Eancmi, pofté 
dans la Contrée d'Anzing. L'attaque, que 
livrèrent tes nôtres , ainfi quela réfiftance faite 
par \V'Ennemi, furent également vives &, opi- 
niùtres. De notre côté, fe trouvoit le desa- 
vantage de la marche difticile, qui avoit pre- 
cédé le Combat, & de la fatigue qui en étoit 
réfultée pour les Troupes. En revanche 'En- 
nemi, dont toytes les Forces étoient d'avance 
réunies fur le Champ-de- Bataille, avoit l'a- 
‚vantage, que fes Troupcs avoient eu du repos 
au moment de l'attaquc. Toutle courage & 
toute la réfolution, que l’Armée montra dans 

cette journée , ae furent pas capables de faire 
céder l'Ennemi. En conféquence, après que 
des deux côtés on eut efTuyé une perte con{i- 
dérable, S. A. R. réfolut de faire fa retraite , 
& de donner aux Colornes l'ordre de prendte 
pofition fur la rive droite de l'Zzn. Le Quar- 
tier- Général fut établi à Al4- Oettingen, où 
il. fe trouvoit encore le 6, du courant d'aprês 
des Avis de cette date. Au départ decesder- 
nières Depêches, S. A. R. n'avoit pas encore 
recu de tous les Corps leurs Etats-de- perte; 
‚mais Elle promet d'en faire connoître prochai- 
nement le réfultat. *’ 

„, Outre les Prifonniers faits à VEnnemi, 
dont il a été parlé dernièrement, les Licurc- 
nants- Veld- Maréchiaux Klenau & Simöfchön, 
ainfi que le Général- Major Mecfery, ontame- 
mé derechef , depuis la reprife des hoftiliés , 
plufieurs centaines de Prifonniers eancmis. * 

On attend avec impatience la Nouvelle 
de V'iffuë des Aions, qui doivent fe livrer 
entreles Arméesen Ztalie: Jusqu'à la fia du 
mois dernier, il n'y avoic eu encore que 
des affaires de Poftes; & le réfultat de cel- 
les-ci avoit été à lavantege des Troupes 
Impériales, ainfi qu'on le verra paf Ja Suite 
du Buttetin officiel de ce jour, que voici, 

‚‚ Le Géséral de Cavalerie Comte de Belle- 
garde, qui commande l'Armée en Malie, a 


annoucé, fous la date du 2). Novembre, que 


VYEnnemi y a recommencc autli les hoftilités. 


Gelui-gi avoit repoufé d'abord nos Avans- 
Poftes, qui fe trouvoviont & Cerefara ; occupé 
ect endroit avec 8co. Hommes ayant àleurtcte 
un Chef -de-Bataillon, & placé en ré:erve 
un égal nombre de Troupes: Mais, comme ce 
Pofte intérefoic la fùrcié de notre pofition „le 
Général de Cavalerie ordonna au. Lieutenant- 
Veld - Maréchal Vogelfang d'en expulfer l’En- 
nemi; &celL. V. M. contia exécution de cet 


ordre an ci-devant Colonel, à-préfent Gé- 


néral - Major d' 4:pre, qui, le 27. Novembre, 
s’'avanga contre le fus-dit endroit, avec des 
Hommes choifis à cet effet. Le Barsillon de 
Preifs K 3. Compagnies du Régiment du Ber- 
nat formèrent t'atraque; dans un mítant, ils 
paflèrent à gué les canaux multipliés, enfon- 
cèrent les barricades faites par VEnnemi, & 
pénétrèrent de tous cû:és dans Cerefara: 
L'Ennemi pritla fuite. Deux Efcadrons des 
Huffers d'Erdädy waverfèrent alors l'endroït 
au galop, atteignirept l'Ennemi & le chargê- 
rent, tandis que les Chatfeurs & les Compa- 
gnies du Régiment du Bannat l'artaquêrent 
des deux cô'és. Oa lui fit, à cette occafion, 
roo. Pirfonniers; lercftefe fauva, à la faveur 
du terrein extrèmement entrecoupé, vers. Cz- 
Rel- Fredo, non cependant fans avoir eu, pen- 
dant la fuite, beancoup d'Hlommes bleffés ou 
tués à coups de fibre. Notre perte dans cet- 
te affaire n'a confifté qu'en 2. bleffés, Lartta- 
que s’étant faite avec la plus grande rapidité, 
& (ars qar”it fût ticé presque un coup de fufil;”” 
D'Auecsnoure, le 9. Décembre, 

Si nous avons, dans le départ d'ici pour 
Munich, ou dans les préparatifs de départ, 
des divers Bureaux d'Adminiftration & d'E- 
tat- Major, appartenant au grand Quartier- 
Général, des preuves certcines des progrès 
de l'Armée Frangoife en Davière, nous en 
avons aufli de la réfiftance vigoereufe des 
Troupes Impériales dans le grand nombre 
de bleflés Frangois, arrivés ici depuis ta 
reprife des hoftiiités, Quoiqu'on en zit 
transporté „ depuis trois jours , plufieurs 
centaines à Mensmingen & à Ulin, il en ru 
fte encore plus de 2000, dans notre Ville, 
répartis la plúpart dans les Couvens. Tous 
les Chirurgiens de la Ville ont été imis en 
réquifition pour les panfers & en outre Ie 
Magiftrat a été requis de fournir les objets 
néceffaires au ferviee de quatre nouverux 
Höpitaux Milicaires, à. établir d'après les 


ordres du Général en chef Bloreau. Cetui- 
ci a porté auf fon attention fur la répara- 
tion des Routes de la Souabe, pour facili- 
ter les Transports de bleflés & autres. Le 
Commitré du Cercte de Sozabe, aflemblé 
ici, a fait publier ce qu fuit. 

…, En vertu d'un Ordre du Quartier -Géné- 
ral à Haag, en date du:1o. Frimaire (1. Dé- 
cembre,) envoyd par l'Etat- Major de U 2r- 
mie Francoife au Commitié afemblé ici, la 
grande Route d'Augsbourg par Ulm à Villin- 
gen doit Etre mife fans retard dansunbondsat. 
Nous reguêrons , en conféguenct „ tous les 
Etrats, fituês dans ces Difkriës, d'entrepren- 
dre fans retard ces travaux, @ de fatisfaire 
aux intentions du Général en chef pour la ré- 
faration de cette Route, * : 

Au Quartier- Général à Avcspoure, le 
5. Dicembre 1800. Ees Membres du Com- 
mité afemblé par ordre du Général en chef 
de l'Armée Franpoife. 

D'aprês une troifième dispofition du Gé- 
néral Aforeau, occafionnée par l'évafion 
de plufieurs Prifonniers Impériaux, & par 
les dilicultés qu’a éprouvées teur transport, 
te Commandant de lk Piace d'Awgsbourg 
vient de publier un ordre, portant, “* que 
le Général en chef défend exprefément 
à tous les Mabitans de cette Ville, de 
recevoir dans leurs Maifons des Prifon- 
niers de Guerre, de leur fournir des oc- 
cafions de s'échapper, ou de les récéler 
& de les fouftraire à eur Escorte, fous 
peine d'être regardé & traité comme En- 
nemi déclaré du Gouvernement Frangois.”” 


EXTRAET d'une Lettre dAuas- 
BourG du 12. Décembre, 

„Il eft aifé de concevoir, qu'on ne 
peut guêres avoir jusqu'ici des dérails fur 
T'événement du paffage de VZaa par VAr- 
mée Frangoife, effeâuê le 9. de ce mrois, 
& annoncé ict ce matin par la publication 
de l'Ordre du Général Moreau du ro. de 
ce mois (inféré dans notre dernier Supplé- 
ment.) Cependantles Lettres de Munich, en 
date d'hier, font monter à 7. Divifsons les 
Forces, que le Général Moreau avoir déjà 
portées au-delà de Fon dans la journée 
du zo. Elles ajoutent, que, vis-à- vis 
Armée Frangoift, celle des Awtrichiens a 
pris une pofition concentrée entre la Saltz 
& V'Achza, fon centre eouvrant Sa4/z- 
Bourg , fa droite s’érendane vers Braunau, 
fa gauche vers les Montagnes du Pays de 
Saltabourg. Ainfi, Yan, qui (éparoït les 
deux Armées, étant Franchi, elles fê trou- 
went de nouveau en préfences & Vardeur , 
gui tes anime & femble s'accrofre par les 
edtactes de tous geures, par les rigueurs 


bid 
9 


mémedelaSaifon, ne permet pas de douté{s ! 
qu'ellesnerentrentau premier jour en lice. 
‚, Malheureuferment les Vifimes de lê 
Guerre s'augmentent dans une proportie! 
naturelle avee la fureur des Combats 
Vaudace des entreprifes Militaires. OB 
éerit encore de Munich, qu'on évaluê 
14. Cents le nombre des Frangois, bleflés 
au paffage de l'hin. Sans doute le nombfé 
en a été grand, quelque heureux qu’aient 
été les efforts, qu’a fairs Part du Général 
Moreau , pour diminuer les dangers de cét 
exploit. On n'a pu forcer facilemene dé$ 
Barrières, qui n'avoient jamais été forcéé® 
encore par tes Frangois; des auteurs efcaf° 
pées derrière uu Fleuve & défenduêës paf 


ene Armée; les bords de 1 Auu , quele GÉ” 


néral Moreau dit, dans fon Ordre fusmet 
tfonné, forts par la Nature, fortifiés €: 
core par L'Art, garnis d'une nombreuft 
Artillerie &c. *” 


De Lervpe, le 24. Décembre, 

On vient de recevoir „par la voye de P4- 
ris, des Nouvelles, concernant les opérâ° 
tions de l'Armée Gallo- Batave en Alt 
magne. En veici le réfumé, 


Du Quartier-Génlralde WüRTZBOURGS 

le 7. Décembre. 

» Ee 5. Décembre , à la pointe. du jours 
une grande partie de la Garnifon de la Cit:” 
delle fit une fortie fur les Froupes Buravtss 
qui en forment le Siège. Après une heure 
demie de Combat, les Avant-Paftes des Chas” 
feurs furent forcés de fe réplier fur leurs 
grandes Gardes, Le Lieutenant- Général DA 
monceau ordonna auffli-tô: à un Corps de Gré: 
nadiers de charger avec la bayonnette; ce qUÏ 
fut exdcuté avec précifion & audace, L’ED- 
nemi fut forcé de rentrer préeipitammentdans 
la Citadelle; & laffsire fe termina à l'avantâ- 
ge des Bataves, qui Brent plufieurs Prifor” 
niers, parmi lesquels fe trouvent deux Of 
ciers. D'après le rapport de ces derniers» 
VEnnemiaeu an grandnombrede b'effés. Les 
Bataves n'ont eu que r3. Hommes bleffée. * 

… HaurT-MeiN, le 10. Décembre. Le 
à 8. heures du matin, on a commencé à bat 
tre le Château de Wiürtzbourg avec 16. Bou 
ches à feu: Le Bombardement a duré touté 
la journée. °” 

‚… Le 9. au matin, le Général en ehef AuT 
gereau, qui fe trouve à Wärtzbourg, a remis 
au Général Dumonceau une Sammation, qui 
a été portée, par un Trompette, an Commart- 
dant du Château. Oa ignore encore la Ré- 
ponfe, qui a été faite. Le Général Avgereak 
fe diepcfoit k retourner x Clofter-Bberachr 
où eft toujours fon Qagrtier-Gú-éral. D'a- 
près les apparences , il ne quittera cet err 
droit, pour fe porter en avant, qu'après 12 
reddisioa du Châceau de Wäürtzbeurg. B? 


Garnifon fe défend avec vigueur; elle fait un 
ku continuel & de fréquentes forties. ** 

» Du 12. Décembre. La Réponfe du Com- 
Nandant de la Citadelle de Würtzbourg , à la 
Ommation , qui tui fut fairele 9 , ayant éré né- 
dive, le Bombardement a recommencé dans 

même journée. On étoit auf occupé àctâ- 
Mir de nouvelles Batteries; mais Ie mauvais 
kms & la nature du terrein empêchoient les 
avauxd'avancer: C'eft le Général Andrcof)y » 
li les dirige. Ees Frangeis occupent la Mon- 
Ugne, oppofée à celle fur laquelle eft aflis le 
hìteau, ou plutót qui en eft le prolonge- 
Vent; de forte qu'il n'y a entre eux & l'En- 
lemi qu'une diftance de 2. à 300. pas: Mais, 
bmme le point, où fe trouvent les Frangois, 
lt plus dlevé que le Château même, lArtíl- 
erie ennemie ne peut beaucoup leur nuire, 
Andis que leurs Batteries plongent fur le Châ- 
teau. Le Général dugereau doit être retour- 
Wie ro. à Clofker- Eberach, d'où fon Quar- 
ler. Général doit être transféré à Forcherm, 

… De Marvence, le 13. Dicembre. H 
Ml encore paffé , par cette Ville , il ya quel- 
pies jours, des Détachemens de Troupes de 
gne, qui vont rejoindre FArinée du Généraf 
dugercau en Franconie. Aujourd'hui, il eft 
Darti d'ici deux Compagnies de Canonniers, 
Qui fe rendent au Corps du Général Dumon- 
teau à Würtzbourg. Nous apprenons de cette 

rnière Ville, que les travaux du Siège dela 
Citadelle fe pourfuivent avec altivité: Déjà 
Dufieurs Batteries, montées de Pièces de 24. 
Ont tiré fur cette Portereffe à boulets- rouges , 

out incendié une partie des Quartiers- Mili- 
lires. Ee 9. le Général Dumonceau fit at- 
aquer une Batterie extérieure, qui incommo- 
Oit beaucoup les Travailleurs. Les Grena- 
diers de la sor Demi-Brigade Batave, qui fu- 
tent chargés de cette atraque , emportèrent 
lette Batterie à la bayonnette, malgré la mi- 
taille, qu'elle vomiffoit de toutes parts. Qua- 
te Pièces de canon & 32. Canonniers, quis’y 
\ouvaient, ont éé pris. Le Général Du- 
Monceau fit occuper aufli-tôt cette pofision par 
ba Batailon de la même Demi- Brigade. Par 
h prife de ce Pofte important, Jc Siège de 
terre Fortereffe peut fe faire fans obftacle: Auì 
on s’attend à chaque inftant à fa reddition. * 

Le Projet d° Armiftice, remis le ar, Se- 
Membre par le Commifaire Off0 au Mini- 
Îre de Londres, & qui faït le No, XXXII. 
e Ja Correspondance, publiée par ce der- 

Aer, eft de la teneur fuivante, * 


PROJET D'ARMISTICE, 

er Attendu qu'il eft convenu, que des NEgo- 
tiations pour une Puix générale feront immé- 
atement entamdes entre la Républigue Fran- 
loire & fes Alliës d'une part, & S. AI. Lmpé- 
„ele, S. Af. Britannique, & leurs dlliës de 
autres & gure UArmiflice, qui a dejd été 
tomern entre les Armdes dela RépubligueTran- 
ite & celles de S. M. Kmfbrials, peut Etre 
Wrotongt, fi un Armiftice d,wiva!ent efl con- 
Uw entre les Farces ie la Réf uriijne Frangoile 


& celies de S. M. Britannique, Zes weuz Gou- 
vernemens ont arrêté de conclure le dit Armi- 
flice aux conditions fuivantes. © 

Ar T.L. Toutes hoftilitgs par terre & par 


“mer entre les deux Parties feronc fuspenduês’, 


& ne feront renouvel!ées qu’après une natifi- 
cation préalable d'un mois avant la fin de l'Ar- 
miftice. Dans toutes les parties du Monde 
VArnrtiftice ne pourra être rompu que par l’or- 
dre même des Gouvernemens contractans; & 
les hoftilités ne pourront recominencer qu'un 
meis après la notification, qui aura été faite 
parle Géaéralou Officier-Commandautdel'une 
des deux Nations à celui de l'autre. 

EL. Ll fera immédiatemert envoyé, par les 
deux Gouvernemens, des ordres aux Officiers- 
Commandants dans les difffrentes parties du 
Monde, pour qu'ils fe conformentà cette Con- 
wention. On donnera des Paffeports aux dvi 
fes, qui porteront ces Ordres; & les Officiers 
de S. M. Britanniqgue „ qui traverferont la 
France pour cet objet, recevront les Sauf- 
conduits & les facilités néceffaires pour accé- 
lérer leur voyage. 

ILL. Toutes les Prifes, faites dans aucune 
des parties du Monde, pendant la durée de 
PArmiftice par aucun Officier , ayant atuelle- 
ment regu la notification de cette Convention, 
feront refkituées; & en général (que cette no- 
tification ait été faite ou non ) toutes les Pri- 
fes, faites dans la Manche ou dans les Mers 
du Nord, après douze jours, & compter de 
I'échange des Ratifications de cette Conven- 
tion, feront renduêës; & À cet égard les ter- 
mes feront fixés pour les autres parties du 
Monde, conformément aux flipulations du 
ame Article des Préliminaires de la dernière 
Paix: D'où il réfulte, qu'à compter du jour 
du dit échange tous Bâtimens de Commercede 
Vane & de l'autre Nation pourront fe mettre: 
& naviguer librement commre avant la Guerre. 

IV. Malte & VEgypte feront affâmilées aux 
Piaces d' Allemagne, qui, quoique bloquées 
par l'Armée Frangoife , ont éié appeliges & 
jouïr du bénéfice de 1'Armifbice Continental. 
Il fera fourni à Malte pour quinze jours de: 
Vivres à la fois, & à raifon de dix- mille Ra 
tions par jour. Pour l'Zgypie fix Frégatcs 
Frargoifts pourront partir du Port de Toulon „ 
dékarquer à Alewmandrie, & en revenir, fans. 
qu'elles puiSent Gtre vifiiges, & fans qu’au-” 
cun empêchemenr puiffe Ctre mis & leur tra- 
verfge, foit par les Vaiffeaux de Ja Grande- 
Brétagne, foit par ceux de fes Alliós. Un 
Officier Parlementaire Angleis s'embarquera X 
cet effet fur une des Frégates, & traverfera 
la Franee , pour fe rendre à Foulon. 

V. Le Blocus de Breff, de Toulon, X dee 
tous autres Porte Fruznrois f.ra leve, & "cus 
les Capitaines Britannigues recernront Vindt: u- 
Arion de ne pas interroinore le Ceemmmerce de 
tour Briment entrant cu f nvaar: C-pendant, 
aucun Vaiffeau de ligne a deur % aes rangs 
de Batteries , akuellement muut} dara Jes 
fus-dits Ports, ne pourra en forur avan: le 
zenouveltement des hoftilités, pour prenduz 






mane’autre Aatiom: Mais les Frégates, Corve:- aucun Port d'/tafie pendant la durée du 
tes, % autres petits Bätimensde guerre, pour- fen: Armiftice. , l 
ront libremeat fortir & vaviguer; &, lors- VI. Les Alliés de la France; fgavoif 

qu’ils fe rencontreront en mer avec les Vais- I’Efpagne, la République Batave, & Gent 
feaux de S. M, Britannique, ils conferveront parriciperontau bénéfice du préfent Arin:ftiC® 
les ufages établis avant la Guerre. VIII. La préfente Convention fera ratifiëé? 
__ VI; Les Troupes de terre à la Solde de S. & les Ratifications feront échangées dans 
M. Lritannigue ne pourront débarguer dans terme de ro. jours, ou plutôt s'il eft potli 





… Sont dévoluës à la nouvelle Chambre -Pupillaire, ainff qu'à celle chargée de la geftif a 
des MatfFes infolvabies de la Colonie de Surinam, les Maffes fuivantes; fravoir, 
BafJes de J.F. Knop, le 21. Mars; de TJ, P. Brack, le 8; de A. Meloen, Fils de F. Je 33, 
de S. E. Winne, Weuve en dernier lieu de NIE, Brouwer, le 23. Avril; du Franc weet, 
Chocolaad de van der Mey, /e 3. Mai; d'Ignace Zerrin, le 19; de Mans Ipfen, ke af 
Juin; de J.C. Huffinen, le 25 du Franc Nègre Begíalias Bachus, s'étant nommé Rey 
hard van van Vheelen, Ze 4; de W‚ Offenbruhger, le 85 de A. D. Bìllot, Je 175 de J9Sk 
ques van Huil, le 189. Juidlet; de T. J. Smit, le 123 de J.C. de Cros, le 16; de Dy 
Henrichfe, le 23. Srptembre; de C. de Coningh, le8; de J. Philips, Je as. Odobre ; dé 
Franche Gracia de la Maffe S. H. Brandon, Ze to. Noven:bre; du Franc H. H.- 
Vos, le 23 de G. Henflen, le 23. Décombre 1799; du Franc H. van Vuyft, le-45 de & 
Somerfell, Ze 7; de P, Everffen, le 18. Janvier; de E‚C. Gotzee, le 45 de H‚ WOE KE 
denhofl, le 15; de TJ. C. Schmidt, Ze 265 de W. DP. Bley, le 27. Février; de J. NÉ 
zer, le 43 de P. N, Schubbe, le 15. Mars; de la Franche Sara de E.S, van Mate | 
ling, le 64; de S. S, Solterop, le 85 de J. H. Schmidt, Ze 123 de J. Schryner, Je A! 
Avsil; de J.G. Krieger, le 243 dela Franche Aat. van Soesman & de F, Renal „ Je:29 
Mai; de U. van Leeuwaarden, le 33 de EL. Letsch, le 23. juin; de Marie Vergé, JA 
ve en dernier lieu de G. P. F. Camuftt, te 5; de G. B. Lobel, le 143 du Franc Dubiof 
d'Euphrats, le 165 de F. Laurens, Ze op. Fuillets de Ms van der Veen, Je 5; de A 
Friefe € M.E. Juyn, le 113 de G.J. Lemmers, le 253 de A. Belle, le 27, Aoút; de 
N. Noach, de 2; © de A. J. Higoin, le 6. Septembre18oo. Conformément àl’ Art. XIV: 
de PInfhru&ion G Ordonnance bwanêée pour la fus-dite Chambre, on prie tous ceux , quid 
à former des prétentions à la charge de, ou doivent aux Baffes Jus - dites , de déclarer leur! 
prétentions, & faire le paycment de ce qu'il pourra être di par eux, dans le. délai d'u 
année, à compter du jour eue-les dites Moffes fant dévolwës à la Chambre , fous peine 
Aéchus de leur droit &-juflice envers les Curateurs de la dite Chambre. ' ee 
SURINAM Ce 13, Septembre 1800, (Signé) J. E. vaN ONNA, Secrétaire. . 
Comwe l'époque à faire la déclaration, ainfi que le payement de plufieurs des fus-dit 
Maffes eft déja expirde, cette épogue efl prolongée par moi Sous-figné dúment autorift à ct 
offer, tant à l'égard des fus-dites. Maffes quc de celles , dont 9, mais du terme fixd font. dé 
echus, ce pour le tems de 6. mois à compter de ce jour, 
AMSTERDAM le-17. Décembre 18ao. (Signé) C, vaN HOOGEVEEN - LANGERACH, qe 
Hier dans Vaprès- midi, décéda à la fwite d'une Maladie de poitrine, à '’dge de 64. an 
£P 6. mois, Meire Jaques HeNrt Baron dè WAssENAERs ‘Seigneur d'ALueMÂ 
DE, &c. Ve. dont on donne avis par la préfente à fes proches Parens & Amis. 
AMSTERDAM 17. Décembre 1800. 
ARNOUD JEAN VAN BRIENEN, du Grand Lindt- Dorftmonde & Stat, q. qe. : 
JEAN VAN SCHORRENBERGH, J. Je. Be 
Häpläüà Dieu de retirer en fon repos mon digne Epoux, CORNEILLE pe LA FAIM 
LE, à la fuite d'une longue Maladie de langueur: La mort Varrache aujourd’ hui à mé 
voeux, àVúge de prèsde 53. ans. Cette perte me Plonge, moi. @ mes fix Enfans, da" 
da douleur la plus profonde, laquelle eft aggravée par une groffefJe avancte. — Fe prik 
gone J'étre excufêe de Lettres de condoldance , qui ne feroient que r'ouwrir continuelleme 
da blrfere de mon coeur. 
La llayer le 19. Décembre 18oo, M. YJ. GruLor, Veuve C. nr LA FAILLE 
Le Commerce fe continuë fous ancienne Raifon de C. ne LA Faitue & Fils, 
A LE YDE, ax Bwurean des NouvarLuLes PoLiTiQumss. 
: aar AnRanam BL ussf, de: Jeune 
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zé NUMERO CI. 
JUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
te publifes à LEYDE, le 26. Décembre 1800. 


Ee L'An fixième de la Liberté BaTave. 

le E STockuoLM, le 9. Décembre. Suivant lesderniers Avis, qu'on a, touchant 
„ le voyage du Roi pour Pétersbourg , ce Prince, arrivé le 7. de ce mois à ho en Fin- 
os lands, a continué de-là, aprês y avoir fejourné deux jours, fa route pour Het- 
zi firsfors: Enfuiteilferendroit, par Friederichsham , à la Terre du Comte de Scu- 


2; %low , pour y attendre le moment de fon entrevuê avec 'Empereur Paul 1, à Pétersbourg. 
ré les Letres de cette dernière Vilte prouvent,quele Département des Aflzires- Etrangèresn’y 
„‚\pas encore pris une affiette (table: Il y eft de nouveau furvenu un chaugement remarqua- 
pile: Le Comte de RofPopforrin confervela première Place: Mais le Comtede Panin , qui oceu- 
doit la feconde, avec la Dignité de Vice-Chancelier, paffe au Sénat; & ileit remplacé, 
‚tomme Vice-Chancelier, par Mr. de Kalitcheff, fucceflivement Miniftre de Rufie à /a 
„Haye, à Berlin, & à Vienne. Le Colonel Comte de Löwenhielin, Chambellan du Roi, 
sû parti d'ici le 5. de ce mois, chargé de lui remettre, de la part de notre Gouverne- 
‚Dent, des Depéches d'une importance majeure, L'on ne fgait encore, quel fera le ré- 
„luttat des mouvemens des Puiffances du Nord: L'Alliancce n'eft pas encore fignée: Mais 
‚tn attendant l'Empereur Pau/ 1, continuë de manifefter de toute fagon fon vif reffenti- 
‚ Bent contre VP Angleterre: Les Equipages des Vaifleaux Britannigues, qui-ont été faifis, 
‚Ort été conduits Prifonniers dans l'intérieur des parties Septentrionales de l'Empire Rufe , 

ì exception d'environ coo, Hommes, tant Suédofs que Danois, qui étoient dans le nom- 

re: Ceux-ci ont été amenés à Cronfladt, pour retourner de-!À dans leur Patries &, à 
Vegard des Suédois, le Gouvernement a ajouté à cet ordre, *“ qu’au cas que la Saifon 
» ne permit point, qu’ils retournaffent chez eux (ur-le-champ, ils feroient mis en Quar- 
» tiers à Cronfladt durant "Hyver, & recevroient la même Solde que les Marins Natio- 
» naux. ” Chaque jour il arrive dans nos Ports des chargemens de Grains de la Rrfie , 
en vertu de la permiflion qu'en a accordée ['Empereur Pau/ 1, malgré la défenfe générale 
de toute exportation de Blés de fes Etats. 

EXTRAIT d'une Lettre de CopeNuacur du 13. Décembre, 

‚, Onavoit répandu , que Mr. de Fursmana ,quieftretournéd'ici, ilyaquelques jours, à Pdters- 

ourg, yportoitdéjàla Convention entreles Paiffances Septentrionalcs, figade dela partrdu De- 
nemarc; L'onaffure aujourd'hui par autorit , que cette Nouvelle eft mal -fondée; & quela Com 
Veation, dont il s'agit, n'eft pas encore revêtuë de la tignatnre de notre Gouvernement. ”’ 

‚‚ Un autre rapport mal-fondéeft, que Louis XVIII, quittant les Frats de Rufie , alloits’éta- 
blir dans ceux de Danemarc: Il ne s'agit que de la Princeffe , Con Kpoufe, qui, ayant pris leg 
Eaux de Pyrmont, < ne voulant pas s’cn éloigner, a demandé À notre Cour fon avcu, pour 
pouvoir fe fixer durant quelque tems dans le Holffein: Il lui a été répondu, “* qu'en ubfer- 
3 vant l'incognito, & évitant toute repréfentation, il n’y avoir aucune difficulté; & qu’El- 
» le pouvoit compter fur la proteêtion du Gouvernement, comme tout erauger, qui vouloit 
» vivre fous fes Loix. *” En conféquence, Elle cft attenduë, dans Ies environs de Aiel, a 
la Terre de Schicrenfde. * 

De HANover, le 16. Decembre. La Privcefle, Epoufe de Louis XVIII. eft artivée 
ici le ro. de ce mois, venant de Pyrmont, où Elle a pris les Eaux: Le 13. Elle a con- 
tinué fa route par Altona pour Schierenfée, Terre appartenang à Mr. de Zimunerkaum: , 
Chambellan de S, M. Danoife , dansles environs de Krelen Holflein, où Elle.peffera l'Iy ver. 

Les Troupes Pruffennes, envoyées à Cuxhaven, fe trouvent re Terrées , de manière que 
chaque Bourgeois en logeoit dix ou douze, on a été obligé de répartir plufieurs Déta- 
chemens dans des Villages voifins, appartenant au Pays de Munover; de manière que le 
Soldat fe trouve moins refferré, & I'Ilabitant moins furchargé, Aujourd'hui l'on ap- 
Prend, que le Régiment de Schladen revient dans fes Cantonnemens, & qu’il fera reim- 
Placé à Cuxhaven par un Bataillon de Fufiliers de la Garnifon d'Embden. Voici la 
Proclamation , que le Commandant des Troupes Prufiennes a faic publier, en pre- 
Want poffeflion de Cuxhaven. 

‚ Par ordre exprès de S. M. Prufienne, Frédéric -Guillauine III , mon très - gracieus Sou- 
werain, on fait fravoir, que Voccupatton temporaire du Difirië de Ritzebüstel & Cuxhaven, 
Par les Troupes que je commande, & qui font un Détachement de U Arméed'obfervation , char- 


gh de prortger la Neutralité -armée 4u Nord de l'Allemagne, a eu four cau/t Pentcoert 
d'un Vaifleuu Pru©ien. Le difftrend, gue cet enlèvement a occafionnd, a enfin été arran) 
après quelques explications d'ujage & quelques Proteftations d'amitie, ** A 
… Mais, comme la marche des Troup:s, devenud ndceffuire, après le per de fuceèe gu'avoitfg 
eu les premières cxplieations, éboir ordonute & déjden partie exdentte, Sa Maj. Pruiicaht 
jugt a propos d'en fuire ach:ver Vexdcution, & de prendre Pofjefion du Dillriët de Ruzebüttt ” 
& de Cuxhaven, «fin de prévenir de frmblables contefletions à l'avenir, 5 de s'allurers porfhe 
ba plus grande Jüúrcië & obfervance de la Neurraiitk, d'une Place fi importante & ji wecefal fe, 
aux Etats, qui fe trouvent fous la. Ligne de déinaication. * ak 
ss Tel eft Vuuique objet de Vurrivée des Traupes, gui font fous mes ordres. Coumeleur chef, 
mon premier defir eff de maintenir la fdreté B la tranguillitd publiques, particulièrement! sie 
rout ce qui refle attachd au Syfième de Neutralité; ® non-feutement je foutiendrai de goulen, 
mes forces Vautoriud des Magifirats, établis par la Ville de llambourg ; mais je protigerai Pf; 
les Ílabitans ou Etrangers, qui arrivent ici, dans leurs droits, dans le cours de teurs aff u 
res, & particulièrement dans leur Commerce & la Navigation, qui ne feront pas le moin! 5 ' 
monde interrompuss mais, ak contraire, mieux protlgés S encourages, fans la moindre alit, 
ration dans la Conflisution & les ufuges du Diftrilk , que f'occupe. ” Ch 
„, left dome enjoint à toutes les Perfonnmes, qui W'habitent ou qui s°y trouvent, d'auofs, 
pour les Troupes que je commande , les égards > les disfofitions d'amitie, qu'elles apport 
elles-mêmes, & d'éviter par-IÀ Îes conféguences inkwitables & funefles, qu'entruineroient 
LJ 
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dispofitions contraires. 


D'INSPRUCK, le 1, DécemBre. Le Comte de Bifingen, Gouverneur du Tirol, 55 
vêtu de Pleins- pouvoirs en qualité de Commiflaire de la Cour pour la défenfe dé ce 
Pays, fit publier, le 16. Novembre, la Lettre, qu'il avoit recuë la veille du Général de 
Hiller , commandant dans le Tiro/-Septentrional, avec annonce de la dénonciation des 
hoftilieés par les Généraux en chef des Armées Frangaifes du Rin & des Grifons. Le 
22. Novembre, le Comte de Bifingen ajouta à cette Lettre une Proclamation fous fol 
nom, tendant à prefer davantage les exhortations guerrières, faites par le Général éé 
Hiller aux Tiroliens. Wier, enfin, notre Gouverneur a publië la Proclamation , adr€* 
{ée par VArchidue Jean à Armée en Allemagne, à la veiile de la reprife des hoff 
lieés. Voici cette dernière, 


OrpRe de l'Armée, daté d'ArTuerm le 25. Novembre 1800: 

…… Malgrd les mefures, prifes de la part de notre très-gracieux Empereur, pour obtenir uw 
Paix folide & convenable, le Gouuernement Francois n'y a. pas accldé, Sa méme denonct ĳ 
ceJation de l'Armiflice, Dans ces circonflances, j'efpère, que toute ldrmée, anime de ee 
triotisme, de zèle @ d'attachement pour fon Mnnargue, contribuera de tout fon pouvoirs P 
fon courage éprouvé, fa conflance & lobfervation ftuère de tous fes devoirs, fúns égard ld 
dangers, fatigues @& peines indvitables dans cette Saifon, à vaincre & humilier cet Ennens 
gui dlvafte & bouleverfe tout, & qu'elle le forcera.de cette manière à une Paix honorablt ë 
Plide. * (Signé ) L'Archiduc JEAN. 

EXTRAITF d'une Lettre de MAveNce du r5. Décembre, repaë gar Cologne- 

‚‚ Nous recevons aujourd'hui des Nouvelles de Wiürtzbvurg, en date du 13. de € 
mois: Elles nous apprennentr, que, melgré le Bombardement continuct qee Von fait fur 
Ia Citadelte de cette Vilte, elle fe-défend toujours vigoureufement & ripofte avec forcé 
an feu des Affiégeans. Le rz. au matin, P'Ennemi- fit une fortie générale dans le deffeif, 
8e reprendre le Pofte extérieur, que. les Grenadiers Bataves lui avoient enlevé le 9» 
for lequel on avoit établi vne Redoute, qui: pouvoit battre en fanc le Pont- levis du 
Château. L'Ennemi s'y porta en forces, & parvint aifément À s'emparer de cette pol, 
tion, qui'n'étoit occupée que par 400. Hommes. A: peine en fut-it en pofftffion, që il 
fe dispofoit à rétablir les Ouvrages dans leur premier état: Mais le Général Dumoncea* 
me lui en donna pas le tems: Il fit marcher- du côté de ce Pofte quelques Troupes 
renfort, & en ordonna de nouveau lattaque z tes Bataves s'y portèrent avec tant de 5! 
pidié, qu'en un inftant ce Pofte important fut repris:. L'Ennemi {é vic contraint de ref 
arer- dans ta Place, après avoir eu quelques Homnres tués, blefTés & faits Prifonnie'r 
Pendant ce Combat, toutes les Batteries du Fort firent un feu très-vif. Vers le foir UP 

arlementsire fut introduit dans la Place, chargé probablement d'une feconde Somme 
ston poar M. Dal Aglto, fón Commandant: Mais, immédiatement après le retour de id 
Pancmentaire, les Cenonniers regurent ordre de continuer à battre la Portereffe ;preufé 
gertaine: due refüs du Commnadant d'aceéder-à une Capitulation, Pendant toute la nulfr 
Îe. feu. du Canaan dura fans interraption = L'ingendie des Quartiers- Milicaires „ que rap 
















it parvenu à éteïndre, (@ renouvella avec plus de förce. Oa prépsre À WZitsbonrg 
Ucoup d'Echelles pour prendre cette Forterefle d'efiaut, dans le cas où le Comman-- 
perfifteroit à la défendre;.fa Garnifon eft forte de 12. à 15. cents Tlommes. ” 
EXTRAIT des Nouvelles de PArts jusqu'au 29. Frim:ire (ao. Décembre.) 
Le Sérat -Confervateur a nommé dernièrement au Corps- Ldgiflatif deux nouveaux 
bres, Tes Citoyens Lebrun- Roctemont (de la Manche,) & iennot-Vaublaiuc, EX- 
Siffateur (de Seine EP Marne.) En revanche, Ie Curps-Légiflatif „ le Tribunat & ke 
mier -Conful vienuent de porter an Senat - Confervarenr le Leégiû:veur Dedelay -d' gier, 
le préfentant conjointeineut pour Candider à ce Corps- Le Premier -Confuk a propulé 
‘même tems au Sénat, pour remplir une autre Place vacante dans fon fein, le Ci-oyen 
mpon , Général de Divifion, aêtuellement en Egyprse: Ul a motivé le choix du dernier „ 
ua Meffrge au Sénaf, de la manière fufvaate. “Ce Soldat (y eft-il dit ).a rendu 
des fervices dans les circonftances les plus effentielles de la Guerre. H eft digne d'ail- 
leurs du Peuple Frangois de donner utre marque de fouvenir & d'intérêt à cerre brave: 
Armée ,qur, attaquée à la foisdu côté de la Mer - Rouge & de la Médiserranée par les 
Milices d’Arabie & de 1’ Afie entièsc, a Ces fur te point de fuccomber par les ineri- 
ues & la perfidie fäns exemple du. Miuiftêre …Ang/ofs ; mais elle fe reffouvint de ce 
'qu'exigeoit la gloire, & confondie aux Champs d'A&lopolis & 1’ Arabie & l'Afie SC 
Fl Angleterre, Séparés depuis trois ans de la Patrie, que les Soldats de cette Armée 
fgachent „qu’ils font tous préfèns À notre mémoire. * . ze 
» On n°@ plus rien appris du projet de mettre hors de la Con(titution la Cor/e , denou- 
du en proye à des troubles violents, ce qu'on afluroit, il y a quelque tems, être ler 
jet des délibérations fecrettes du Tribwnat & du Carps- Lágiflatif. Soit que cette me- 
te ait été rejettée par les derniers, où qu'elle ue leur ait poinr été propofée, il paroft 
avant cette démarche, qui entratae \introdúêtion du Régime Militaire , on tentera: 
moyens plus doux. Le Citoyen Mot, Confeiller-d'Etat, va én. Con/e, revêtu par 
Premier-Conful des Pouvoirs les plus amples, pour y rétablir l'ordre & \'harmonie. 
ft pour la feconde fois que le Citoyen Miot eft chargé de cette million; & le fuccès:, 
Wil ya obtenu la première fois „ fair efpérer qu'il pourra encore Ie remplir keureufe- 
Went, — Trois autrês Confeillers- d'Etat Barbé- Merbois, Duchdtel & Fourcroy ont reu 
@® commiffion de parcourir les Départemens de "Ouëff, pour en reconnottre la Gruativen 
Atuelle, & en faire leur Kapport aux: Con/u/s. ” 
Voss Lie Fournal.oficiel n'a rien pudlié encore fur les opérations de V'Armée- du Rhin, 
iepté le Rapport du Général Moreau de la Batailte de Mohenlinden. du 12. Frimaire our 
Décembre 5. & les autres Journaux même n'p ont guêres ajouté beaucoup. Une Lere 
Ke, écrite du Quartier- Général d'Apzing, le lendemain de A&ion de Hohenlinden, & 
Wérge dans ces derniers, nous a feutèment appris de plus, “* que de notre côté, com-- 
» me de celui de "'Ennemi, plufieurs Hommes marquans y-avoient été tués ou bleffés 5 
que parmi les bleffés fe trouvoient les Généraux Grenier, Hatry, Lehardy & Ney, &. 
A que le Frère du Général MZoreau. pvoit eu: ua: Cheval tué fous lui. °” Le Pian de la 
Kampagne en-Jralie fembie être fübordonné aw fuccès des mouvemeris de l'Armée du: 
Rain ; & le Général Brune prrot avoir eu- ordre de lattendre avant d'agir. Du moins, 
ik ce qu'on apprend: par des Avis du Quartier-- Général de ce Commandant à Brescia, cn: 
Ste du 14. Frimatre ou 5. Décembre, toutes les hoftilités s°étoient bornées jusqu’alors- 
Îalie & quelqnesaffäfres d'Avant-Poftes d'un fúccês varié, Ces Avis difenc, que: 
anmoins l'Armée étoit toujours prête à marcher &-fé montroic pleine d'ârdeur: Le: 
Ménérat' en chef s'étoit poruf le 13. Friimaire, avec toute l'Aruitlerie- voltente, à& Monte 
Maro, & y avoit paflé. en revuê la Cavalerie. En attendant VArmée d°Jas/ie va reco- 
Voir un Renfort précieux pour elle dans les Grenadiers & Eclatreurs d'élite, raffembiés- 
Var le Général Murat „ & qui font effetivement partis- des enwirons de. Génère. Voich 
èn Ordre relatif à la marche de PAvant- Gerde de ces Troupes. ” Ms 
ACCORPSBIOBSERVATHON dk Quartier -Genéral GENÈVE,le 16, Frimaire Co Dé- 
 cembre Jang: — ORDRE de PB. au 19: Frimaire. . et wie 
Wi :Bn'conféquence des ordres de Général Murat, commandant en: chef: ler Corps d'Obferva-- 
bn, F'Avant- Garde fe rendra en /talie, par le pecit Saint: Hernard, fur troie Colonnus ; Ie 
ière, commandée par le Chef--de- Bataillon /Zêrculaire; la deuxième par le Eitopen Fr: 
JA. Aide-de-Camp & Chef de V'Etat- Major de t° Avant- Garde; & la troifiëme „ par le Chef 
We Rrigade Dufour. Le Quamier- Général marchera avec: la deuxième. Colonnes les Ch: Bir 







'ée «Corps bevront y faire purvenir, tous les deux jours, les Brats-de-fitwation avec !€5 Le 
tations furvenues pendant Jes deux jours. Les Commandans-de- Colonnes fe conformer? 
ftri&emen: aux Inftruétiops particulières , qui leur ent été adresftes avec VOrdre-de-roë's 
Chaque Commandant-d4- Colonne enverra, vingt-quatre heures d'avance , un Oficier pour erf 
blir le Logement & atTurer la Subfiftance , de concertavec le Commiffaire-des-guerres St. - Cricd’ 
‚‚ Peut-être l'Armée d'/ralie a-t-elle déjà regu le figual du Combat dans l'attagué, 
Tfrol par le Général Macdonald, Celui-ci a transporté fon Armée, avec des peines „ 
croy«bles, au-delà des Montagnes, qui (éparent les Grifons de la Valtoline, & fe «0? 
voit le 15, de ce mois ou 6. Décembre, dans ce dernier Pays, tout prét à marchéf 
'Ennemi. La Lettre fuivante donnera quelques décails intéreffans au fujet des mano” 


vres de Armée des Grifons. °° 
Lerrre d'un Officier de Armée des Grifons. — De CHIAVENNA, le 15. Frima 
(6. Decembre) an 9. af 
__«‚ La Campagne s'eft ouverte ici comme I’Armée de Rêferve ouvrit la fienne en Prait, 
C Mai) dernier; & oos premiers triamphes ont été remportés fur la Nature. En quittant He 
Cantonnemens de Suit. l'Armée s'eft portée à marches forcées vers le difficile & pérille!, N 
palage du Splugen, par la haute Valide du Afin; & déjà le 6. Frimaire (27. Novembre ) é 
première Colonne avoit entrepris de franchir la Montagne, lorsqu’elle fut arrêtée par la chòt* 
d'une Avalanche, qui @ntraina dans le précipice 42. Dragons du rome Régiment & leurs Chí 
vaux, dont la plâpart ont éé tués ou bleffés, Cette caraftrophe fépara la Colonne du Gér 
ral, qui étoit à farête, & qui parvint, avec de grands périls, à l'Hospice établi fur le hab 
de la Montagne. Cependant l’ardeur des Troupes ne fe ratentit point; la brave z7me ComP‚, 
gnie du rome Régiment de Dragons, aui avoit éehapré à l' Avalanche, folticita la faveur d 
marcher , & de marcheren tête. Les Gers du Pays regardoient le paffage de l'Armée coDl, 
impofible en cette Saifon. Le courage & la perfévérance de nos Généraux & de nos Brave 
ont vaincu tous les obftacles. Une feconde tentative pour Ie pafTage de Ja Montagne a été ait 
le 1o. (1. Décembre. ) La Colonne eft partie de Splugen; elle éroit dévancée par les Boeuf 
les plus forts du Pays, qui devotent ouvrir le premier fentier au.travers des frimats & des nel 
ges: Les Payfans, unis à nos Sapeats, marckoient après eux pour battre & frayer la rou: 
Il nous falloit des heures entières pour faire quelques pas; mais enfin nous avancions: Ce 
pendant la réfittance croiffoit fans celle; le tems étoit affreux , & le vent menacant. L@ Gé 
néral Lebhoifière, qui étoit depuis trois jours enfermé dans l’Hospice de la Montagne, & 9 
vayait de près Je danger, envaya l'ordre à la Cavalerie de retourner (ur fes pas. Le Génér? 
Duane: Connoiffant la Ferme réfolurion du Genéral en chef, prit fur lui de perfifter dans fon 
entreprife. Concre l'atrente des plus intrépides Guides da Pays, il eut bientôt la fatisfaêiof! 
‘d'apprendre, quc la Colonne avoit furmonté tous les cbftacles, & qu’eclle étoit à la haute’ 
‘de WFospice. On redouble de cournge & d’induftrie: B'autrês Colonnes graviffent ce IO 
DéAilé, formé au milieu des neiges; & les Canons, leurs Caiffons, leurs Manitions nécf® 
aires, tout a fuivi. °° 

« Le Général en chef Macdonald, à la tête de la quatrième Colonne , a couru de plus grand 
risques; &, fans fon incrépide abftination, le paffage étoit de nouveau interrompu: Il 4 BE 
mend fur les traces, cfacées par la neige & le vent impétueux, les Travailleurs & les Greë? 
dierss il a donné l'exemple de travailler à rouvrir le fentier; & lui-même, fe portant à la tête 
de le marche, il fonda la voure enttêrement perduë. Animant ainfi trout ce qui l'entendoit 
‘le voyoit, il vint à bout, à force de courage, de corduire jusqu'à Hospice ceux qui 0? 
choient fur fes traces. Il cft impoffibte de dire ce qne fa difficulté du fentier, la rigueur de js 
Saifon, & les privations tte tout genre dans une marche aullì précipirge & dans un Pays auf 
miférable, préfentoient!d'obftacles à chaque pas; mais l'Armée a tout bravé & tout vaineì? 
‘& , bientôt entièrement réunie au-delà de la terrible Montagne, elle brûle d’aller combatti® 
«an aurrc Ennemi que Ics neiges & ies frimats, * 

De LrypeE, le 25. Décembre, La place ne nous permet point â'ajouter aux Nouvelles é 
Paris, que nous venans d'inférer, la notice d'une nombreufe Colledtion de Depêches omciel: 
les:de Egypte, que le Gouvernement Frangois vient de faire publier dans le Moniteur, äb 
portées par le Général de Brigade Vial, qui, parti du Caire te 3. & d'Alrxandrie le 6. 0 
wvembre, à bord de ta Corvette, le Lody, eft arrivé le 15. Décembre à la Rade de S/. Trop?5: 
‘Nous en parterons V'Ordinaire prochain. Les Nouvelles de’ Perfs annoncent encore une par 
prochaine entre la France & V'Elrêteur de Bavière, ainfi qu'un Accord prochain entre la mé 
me Rérublique & le Sf. Siëge, Nous venons de recevoir même d’Allemagsre des renfeig?® 
mens , relatifs ‘au premier objet, que nous communiqueroas dans aotre Feuiile prochain®” 
“On -dir l'Actord avec la Cour de Rome déjà figné. 





VA LEYDE, au Bureau des NouverrvEs PoritTiqusss 
har ABRAHAM Brusst, ke Jeune, 


